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PrésentatIon

1. Maître, que doIs-je faIre Pour avoIr la vIe éternelle ? 

« Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, de toute ton 
âme, de toute ta force et de toute ton intelligence, et ton prochain 
comme toi-même » (Lc 10, 27). Le dialogue de Jésus avec le doc-
teur de la loi renvoie à deux textes du Pentateuque (cf. Ddt 6, 5 ; 
Lv 19, 18). Il résume ce que l’homme doit faire pour atteindre la vie 
éternelle : aimer Dieu et aimer ses semblables. Les textes de Matthieu 
et de Marc (cf. Mt 22, 37-39 ; Mc 12, 30-31) diffèrent légèrement de 
celui de Luc : dans leurs deux récits, le docteur de la loi demande au 
Seigneur quel est le commandement principal. La réponse de Jésus 
reste la même. Un amour radical et complet satisfait en effet plei-
nement tout ce que Dieu attend de l’homme et lui ouvre en même 
temps le chemin de la béatitude éternelle.

La relation avec Dieu prend ainsi un sens qui, bien qu’il ne soit 
pas tout à fait original, contraste avec certaines propositions du ju-
daïsme et surtout avec les religions païennes. Ces dernières mettent 
l’accent sur l’adoration, la soumission et l’obéissance et soulignent 
surtout la transcendance absolue de Dieu. La créature humaine ne 
peut que se prosterner et reconnaître son insigni昀椀ance devant lui. 
La perspective ouverte par Jésus-Christ, sans nier la précédente, 
rejoint davantage l’homme dans son intimité. Elle est un appel à 
entrer dans une relation amoureuse qui distingue les différentes di-
mensions de la personne : le cœur, l’âme, les forces et l’esprit. Jésus 
semble souligner ainsi que la relation avec Dieu implique l’homme 
dans son intégralité. Il doit mettre en jeu son intelligence, sa volon-
té, ses sentiments et ses passions, comme dans la relation avec ses 
semblables. En effet, « nous n’avons pas un cœur pour aimer Dieu 
et un autre pour aimer les créatures : notre pauvre cœur, ce cœur de 
chair, aime d’un amour humain, qui est surnaturel aussi, s’il est uni 
à l’amour du Christ »1.

1  saInt joséMarIa escrIva, Amis de Dieu, Paris, Le Laurier, 2000, n° 229. 
Cf. G. dervIlle, Un seul cœur pour aimer, Paris, Le Laurier, 2021.
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Le double précepte se fonde sur le fait que Dieu est un Père 
qui nous aime, nous protège et veille sur nous. « Il nous a aimés 
le premier » (1 Jn 4, 19), il prend l’initiative, « il nous devance » 
(« primerear »), selon le néologisme forgé par le pape François. Nous 
ne faisons que répondre de façon incomplète à l’amour que Dieu 
nous a montré en nous créant, en nous donnant une famille, des 
capacités, des talents... et en nous préparant une demeure qui nous 
attend au ciel (cf. Jn 14, 2-3). Comme nous le chantons dans l’hymne 
Adeste 昀椀deles, « sic nos amantem, quis non redamaret », comment ne pas 
aimer en retour celui qui nous a tellement aimés ?

Dans l’amour qu’il donne et qu’il reçoit de Dieu – et qu’il donne à 
ses semblables – l’homme trouve la pleine satisfaction de ses désirs 
les plus profonds. Le premier commandement n’est pas un impéra-
tif  imposé de l’extérieur mais la formulation de ce qui le rend heu-
reux : « Tu nous as faits tournés vers toi, Seigneur, et notre cœur est 
sans repos jusqu’à tant qu’il repose en toi »2. Dieu n’est pas un tyran 
à qui notre soumission ne suf昀椀rait pas et qui voudrait aussi nous 
obliger à l’aimer. C’est un Père qui nous aime, prend soin de nous et 
veille sur nous. Il est le seul capable de combler un besoin irréduc-
tible : « La seule chose qui peut rendre une personne heureuse, c’est 
l’expérience d’aimer et d’être aimée »3.

2. la forMatIon de l’affectIvIté

Au cours des dernières décennies, le besoin d’offrir une solide 
formation de l’affectivité est devenu chaque fois plus évident, no-
tamment pour les jeunes qui ont besoin de développer leur intério-
rité de façon saine et sereine, et de vivre une vie chrétienne joyeuse, 
qui a du sens et qui soit féconde sur le plan apostolique. Cependant, 
les formateurs expriment souvent qu’ils trouvent peu d’instruments 
pour réaliser leur mission. Pendant de nombreux siècles, peut-être 
a-t-on mis davantage l’accent sur les dimensions intellectuelles et 
spirituelles, en s’appuyant sur des ouvrages de haut niveau, alors 
que cet aspect de la formation humaine faisait l’objet d’une moindre 
attention.

La conséquence de ce déséquilibre est que certaines de ces di-
mensions ont été parfois involontairement hypertrophiées au détri-

2  saInt augustIn, Les confessions, I, 1, 1, Paris, Gallimard, La Pléiade, 1998, p. 781.
3  françoIs, Audience générale du 14 juin 2017.
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ment des autres, provoquant ainsi des déformations telles que l’intel-
lectualisme, le volontarisme ou le sentimentalisme. Il devient donc 
nécessaire d’intégrer ces dimensions dans l’unité de la personne.

Nous pouvons donner une première dé昀椀nition de l’affectivité : il 
s’agit de l’ensemble des émotions, des sentiments, des affections et 
des passions qui font que la personne se sente bien ou mal dans les 
différentes situations de la vie. Elle donne lieu à un plaisir ou à un 
malaise – qui peut être sensible (le plaisir de la nourriture) ou intel-
lectuel (une bonne conversation ou une bonne lecture), qui indique 
ce qu’il convient de rechercher ou d’éviter.

Néanmoins, les biens indiqués par l’affectivité sont partiels et 
entrent parfois en con昀氀it, par exemple, lorsqu’une incommodité 
de courte durée (la fatigue) rend plus dif昀椀cile d’atteindre une plus 
grande joie (gagner une course). Pour savoir quel est la stimulation 
à laquelle il faut prêter attention, nous avons tous – en général de 
façon non explicite – une hiérarchie de valeurs : elle nous indique 
les biens qui valent la peine d’être sacri昀椀és pour en obtenir de plus 
grands. Ce n’est pas que certaines affections soient mauvaises ou 
erronées, mais on leur octroie une prééminence indue qui menace 
l’obtention d’autres biens plus importants pour le bien intégral de 
la personne.

La formation de l’affectivité cherche à aider l’intelligence et la 
volonté à atteindre cet ordre : savoir ce qui est bon, désirer l’at-
teindre et prendre les moyens opportuns pour l’obtenir. Il ne s’agit 
pas d’un simple contrôle ou d’une répression de certaines tendances 
humaines et encore moins de rationaliser les instincts. On cherche 
plutôt à obtenir une telle connaturalité avec le bien – dans la tête et 
dans le cœur – que l’on donne de façon presque instinctive la juste 
importance à tout ce qui attire l’attention, en fonction du sens que 
l’on donne à sa vie. La formation de l’affectivité permet de pro昀椀ter 
autant du bien obtenu que du renoncement à ce qu’il faut sacri-
昀椀er pour atteindre un objectif  supérieur, même si cela est moins 
évident à réaliser. Saint Augustin le résume ainsi : « Si l’on aime, on 
n’éprouve plus de peine, ou l’on aime cette peine » (in eo quod amatur, 
aut non laboratur aut ipse labor amatur)4. C’est aussi le sens de la citation 
évangélique citée au début du chapitre : tout part de ce que nous 
aimons vraiment. Tout le reste lui est subordonné.

4  saInt augustIn, Avantage du veuvage, XXI, 26, in Œuvres complètes de Saint Augustin, 
Bar-Le Duc, 1869, Tome XII, p. 150-165.
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Par ailleurs, il serait illusoire de prétendre à un équilibre parfait. 
En effet, la formation est un processus dans lequel il est toujours 
possible de progresser. Elle permet d’approfondir le sens de la 
propre vocation, de parvenir à la maîtrise de soi pour avancer dans 
la vie de manière sereine et joyeuse.

3. PsychologIe et forMatIon

Saint Paul, reprenant une division d’origine platonique, exhortait 
les Thessaloniciens : « Que votre esprit (pneuma), votre âme (psy-
ché) et corps (soma) soient tout entiers gardés sans reproche pour la 
venue de notre Seigneur Jésus Christ » (1 Th 5, 23). Cette distinction, 
unique dans les lettres de saint Paul, a une origine juive5 et se retrouve 
chez de nombreux pères de l’Église, surtout chez les Orientaux.

La division corps et âme, héritée de la théorie hylémorphique 
aristotélicienne (matière et forme) et généralisée surtout depuis la 
scolastique médiévale, nous est probablement plus familière ; saint 
Paul lui-même l’emploie à plusieurs reprises (cf. 1 Co 5, 3 ; 7, 34 ; 
2 Co 7, 1). Chacune de ces propositions a ses avantages et ses in-
convénients pour expliquer la réalité de l’être humain qui est inépui-
sable. Les deux reconnaissent l’unité de la personne. Cette dernière 
ne consiste pas en une simple addition de deux ou trois principes qui 
resteraient 昀椀nalement distincts, comme l’eau et l’huile. Toutefois, il 
me semble que la division tripartite montre plus clairement la dimen-
sion affective de la personne. En effet, dans une division âme/corps, 
il peut se révéler dif昀椀cile de situer les pensées, les passions et les 
émotions qui ont une base physique (elles reposent sur l’activité 
cérébrale) mais participent aussi à la réalité immatérielle et trans-
cendante de l’homme, image de Dieu. La dépression peut servir 
d’exemple : il ne s’agit pas d’une pathologie du corps, mais en faire 
une maladie de l’esprit ne serait pas non plus correct. La division 
tripartite en revanche délimite mieux l’affectivité : elle appartient à la 
psyché (âme, esprit). Elle est l’objet d’étude de la psychologie et relève 
de la psychiatrie lorsqu’elle est malade.

Pour aider les personnes dans leurs tâches de formation, il 
convient de prendre en compte ces trois dimensions : elles ont un 
esprit appelé à jouir de Dieu dans l’éternité (qui se nourrit de la 

5  Cf. P. IovIno, La prima lettera ai Tessalonicesi, Bologne, Dehoniane, 1992, 
p. 284-287.
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prière, des sacrements et des relations, spécialement lorsqu’elles 
sont sous-tendues par la charité), un corps (qui a besoin de man-
ger, de dormir et de pratiquer des activités physiques) et une psyché 
sujette à des hauts et des bas, avec une personnalité donnée, condi-
tionnée par sa biographie, etc. Les trois dimensions sont en per-
pétuelle interaction : si une personne n’a pas suf昀椀samment dormi, 
quelles que soient ses bonnes dispositions, il lui sera dif昀椀cile de prier. 
Elle se montrera irritable ou d’humeur versatile, etc. De même, un 
état d’âme au plus bas entraîne généralement diverses conséquences 
physiques (fatigue, perte d’appétit, maux de tête) et des dif昀椀cultés à 
« se connecter » avec Dieu dans la prière.

Certaines connaissances en psychologie sont d’une grande aide 
dans le cadre de la formation. La connaissance des caractéristiques 
de chaque étape du cycle de la vie permettra en effet de s’adapter à 
chaque tranche d’âge, de transmettre les contenus de façon adéquate 
et de 昀椀xer des objectifs en fonction des possibilités de l’intéressé. 
De la même manière, la typologie de la personnalité permet de 
prodiguer des conseils personnalisés sur les traits de personnalité à 
améliorer ou ceux qui peuvent servir de point d’appui pour le travail 
de formation.

Par ailleurs, certains problèmes psychologiques peuvent être 
confondus avec des manques de vertu ou avec des péchés. Par 
exemple, sur le plan des concepts, on distingue le narcissisme et l’or-
gueil, l’égocentrisme et l’égoïsme, la timidité et le désintérêt envers 
les autres, l’obsession et l’oubli de soi, le manque d’intégration de la 
sexualité et l’impureté, l’impulsivité et la colère, le con昀氀it avec la 昀椀-
gure d’autorité et la désobéissance, le perfectionnisme et le manque 
d’abandon, un dé昀椀cit d’attention et le désordre, l’inactivité dû à un 
état dépressif  et la paresse, etc.6 À l’origine des premiers termes, il 
peut se trouver une pathologie, un développement altéré de la per-
sonnalité, des blessures, des erreurs cognitives, un dé昀椀cit dans les 
relations sociales, etc., et pas seulement un manque de vie intérieure.

Dans ces cas-là, se limiter à prodiguer des conseils ascétiques 
(grandir en force d’âme, en courage et en tempérance) ou renforcer 
la vie de piété (prier, se morti昀椀er, forti昀椀er le sens de la 昀椀liation di-
vine) serait insuf昀椀sant puisqu’on ne parviendrait pas jusqu’au cœur 
du problème. Ces conseils pourraient même être préjudiciables en 

6  Cf. c. chIclana actIs, « Formación y evaluación psicológica del candidato al 
sacerdocio », Scripta Theologica, 51 (2019) 467-504.
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distrayant le sujet de son véritable problème, en augmentant sa culpa-
bilité, son sentiment d’inadaptation, ou en le poussant à un effort 
excessif  de la volonté qui se révélerait probablement inef昀椀cace et 
exténuant.

Cela ne signi昀椀e pas non plus que nous devions jouer le rôle de 
psychologues dans notre tâche de formation. Il s’agit davantage de 
prendre en compte un aspect fondamental de ce travail : la dimen-
sion humaine. Elle relève en bonne partie du domaine de la psycho-
logie, laquelle possède sa propre dynamique et ses lois qu’il convient 
de connaître pour mieux aider les personnes. À titre de comparaison, 
il n’est pas nécessaire d’être médecin pour conseiller du paracétamol 
à celui qui a mal à la tête ou de prendre quelques heures de repos 
supplémentaires à celui qui dort mal, ou encore pour suggérer une 
consultation aux urgences à celui qui se plaint de douleurs à droite 
du nombril ou en pleine poitrine. Saint Josémaria dé昀椀nissait cette 
sensibilité en disant qu’un formateur doit avoir la psychologie d’une 
mère, être capable de deviner l’état d’âme de son enfant, de détecter 
un problème rien qu’en le voyant rentrer le soir de l’école, ou de se 
rendre compte s’il s’est disputé avec sa 昀椀ancée, etc.

Ce savoir se fonde en partie sur l’intuition, ou la sensibilité, qui 
est plus développée chez certains que chez d’autres. Mais elle re-
quiert aussi une préparation spéci昀椀que qui fait partie du profession-
nalisme attendu de tout éducateur. Le présent ouvrage se propose 
de faciliter la formation des formateurs sur les aspects psychologiques 
de la personne.

4. le contenu de ce lIvre

Ces dernières années, j’ai été amené à donner de nombreux cours 
sur l’affectivité à des personnes qui se consacrent à des tâches de for-
mation ou s’y préparent : des parents, des professeurs, des prêtres, 
des séminaristes... J’ai été surpris de constater que les contenus de 
ces cours demandent très peu d’adaptation pour s’ajuster aux plus 
près aux besoins de chacun des groupes. Tous ont démontré un inté-
rêt certain pour ce sujet et j’ai souvent eu l’impression que quelques 
bases en psychologie leur seraient très précieuses pour mener à bien 
leur tâche de formation. Certains ont commenté qu’elles leur étaient 
utiles pour mieux se connaître eux-mêmes, ce qui suscitait une ré-
percussion positive sur leur activité de formateurs.
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Pour préparer ces cours, je me suis appuyé sur ma formation 
de psychiatre, mes études de théologie, sur mon travail en tant que 
prêtre et sur l’expérience, avant et après mon ordination, dans la 
formation chrétienne de personnes de tous âges, spécialement des 
jeunes.

J’ai mis par écrit et ampli昀椀é dans ce livre le contenu de ces cours. 
Il s’agit d’un livre de vulgarisation, direct et pratique, enrichi d’anec-
dotes tirées de la vie pour illustrer mon propos. J’ai fait appel à 
l’une ou l’autre école psychologique sans entrer dans une exposition 
systématique telle qu’on la trouve dans d’autres ouvrages7. Chaque 
chapitre développe le contenu d’un cours d’une heure, ce qui m’a 
obligé à sélectionner les arguments : je me suis concentré sur cer-
tains contenus que je considère importants pour un formateur et 
que l’on ne rencontre pas facilement dans d’autres ouvrages. En re-
vanche, j’ai porté moins d’attention, sans pour autant les ignorer, 
aux contenus plus fondamentaux et objectivement moins primor-
diaux ici dont la connaissance est estimée acquise chez le lecteur : 
la priorité des moyens surnaturels, certains aspects doctrinaux, le 
dynamisme des vertus humaines et surnaturelles, etc. À la 昀椀n de ce 
livre, on trouvera une bibliographie qui permet d’approfondir ces 
points sous différents aspects.

Comme on peut s’y attendre chez un prêtre, je pars d’une an-
thropologie de matrice chrétienne. Elle tient donc compte du destin 
surnaturel auquel l’homme est appelé, de son inclination vers le bien 
et des dif昀椀cultés qu’il rencontre pour le reconnaître et le réaliser à 
cause de sa nature blessée. Ici se conjuguent l’aide de la grâce de 
Dieu pour avancer dans la sainteté et la correspondance que l’on 
peut attendre de la créature humaine. L’interaction entre ces deux 
réalités prend pour point de départ les af昀椀rmations connues de saint 
Thomas d’Aquin : « La grâce présuppose la nature »8 et « la grâce ne 
détruit pas la nature, mais la parfait »9.

Au cours de ces pages, nous offrons des conseils pour faire en 
sorte que la nature soit saine et bien orientée, de façon que la grâce 

7  Cf. entre autres, M. a. Monge sánchez (dir.), Medicina pastoral. Cuestiones de 
biología, antropología, medicina, sexología, psicología y psiquiatría, Pampelune, eunsa, 
2010 ; J. cabanyes, M. a. Monge (dir.), La salud mental y sus cuidados, Pampelune, 
eunsa, 2017 ; W. VIal, Madurez psicológica y espiritual, Madrid, Palabra, 2019.
8  saInt thoMas d’aquIn, Somme théologique, I, q. 2, art. 2, ad 1.
9  Ibidem, I, q. 1, art. 8, ad 2.



16

ordinaire de Dieu puisse agir sur elle comme le fertilisant et la pluie 
qui sont absorbés par l’arbre pour qu’il grandisse et se forti昀椀e. 
Mais si l’arbre est tordu, il a besoin d’un autre type d’intervention 
pour le redresser. Bien sûr, Dieu peut le faire, de même qu’il peut 
guérir une maladie physique. Mais il s’agirait déjà d’une intervention 
extraordinaire, miraculeuse même, que l’on ne peut pas exiger de lui. 
Il attend en général de la personne qu’elle aille chez le médecin pour 
retrouver la santé.

Le livre se compose de quatre parties. Dans la première, je don-
nerai une vue d’ensemble de la personnalité et de l’affectivité, tout 
en délimitant ces deux concepts et en donnant des lignes directrices 
pour favoriser le développement de la maturité. La deuxième partie 
reprend les différentes étapes du cycle de la vie, de la naissance à 
la mort et tentera d’illustrer comment les acquis et les dé昀椀cits qui 
peuvent se produire au cours de chaque phase peuvent entraîner 
des conséquences sur le développement ultérieur. La troisième sera 
consacrée à un aspect concret de l’affectivité, la dimension sexuelle ; 
certaines idées seront proposées pour l’intégrer adéquatement dans 
le bien global de la personne. Une attention particulière sera accor-
dée aux dif昀椀cultés que l’on peut rencontrer aujourd’hui pour vivre la 
chasteté. En昀椀n, il sera fait mention de la vocation au célibat et de ses 
conséquences du point de vue psychologique. La quatrième et der-
nière partie abordera quelques pathologies psychiatriques. Elle ex-
posera des stratégies de prévention et des moyens pour accompa-
gner les personnes en souffrance. En guise d’épilogue, le livre se 
termine par un chapitre qui expose les compétences psychologiques 
nécessaires au formateur, pour répondre à la demande de certains 
étudiants.

Avant toute chose, je tiens à exprimer ma reconnaissance aux 
personnes qui ont collaboré à l’élaboration de ce livre. En premier 
lieu, à Juan Ignacio Peláez, qui a assisté aux premiers cours que j’ai 
donnés. Sans sa patience et son insistance, je n’aurais pas trouvé 
la motivation pour écrire. Alfredo Ruiz de Gámiz a révisé chaque 
chapitre en apportant des suggestions intéressantes fondées sur sa 
grande expérience sacerdotale. J’ai une double dette envers le doc-
teur Marisol Salcedo, psychologue clinicienne, qui a contribué à ma 
formation de psychiatre il y a déjà longtemps et qui a rafraîchi de 
nombreux concepts oubliés et a corrigé mes inexactitudes. En昀椀n, 
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les coauteurs du livre Aimer et apprendre à aimer10 reconnaîtront cer-
taines idées dans divers passages du livre : José María Yanguas (as-
pects théologaux de l’affectivité), Julio Diéguez (la formation des 
vertus humaines), Paul O’Callaghan (la dynamique de la grati昀椀ca-
tion différée), Wenceslao Vial (psychopathologie), Carlos Chiclana 
(traitement intégral de la conduite sexuelle incontrôlée), Maurizio 
Faggioni (l’amitié) et monseigneur Massimo Camisasca (la paternité 
spirituelle du célibataire) ; je recommande vivement la lecture de 
leurs textes pour une meilleure compréhension de ces sujets.

Sainte Marie, Mère du Bel Amour, priez pour nous !

10  F. J. Insa góMez (dir.), Aimer et apprendre à aimer, La formation de l’affectivité des 
candidats au sacerdoce, Paris, Le Laurier, 2022.


